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La liberté  
ou la mort

Mercredi, 6 h du matin. Deux rangées d’autos-
patrouille bloquent la rue Mentana entre Rachel et 
Marie-Anne Est. Tout est silencieux. Les policiers 
attendent.

Des hommes avec des gilets pare-balles, des cas-
ques et des fusils d’assaut sont regroupés derrière un 
imposant camion de déménagement qui barre l’accès 
à la rue du suspect. Ils font signe aux automobilistes 
de passer leur chemin.

Les résidants qui sortent de chez eux pour aller 
au travail ou promener leur chien peuvent quitter les 
lieux. Mais personne n’a le droit de revenir.

Abélard Gibassier se tient sur Rachel. Les  jambes 
solidement plantées sur le trottoir, il observe une 
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 maison du côté est de la rue Mentana à l’aide de 
 puissantes jumelles. Il s’agit d’un quadruplex en 
 briques peintes en blanc et beige. Au centre des 
 quatre logements, une porte cochère est fermée par 
une grille en fer forgé de fabrication récente. À travers 
celle-ci,  l’enquêteur distingue l’arrière de la camion-
nette Chrysler blanche de Justin. Aucun mouvement 
n’est visible. Le flic scrute ensuite les alentours et 
arrête ses jumelles sur deux silhouettes dans une 
vieille Toyota stationnée un peu plus au nord, en face 
d’une borne-fontaine.

— Ils sont encore là, eux autres ? Georges, va jeter 
un coup d’œil.

Un jeune gars en tenue de jogging s’éloigne  aussitôt 
au pas de course, puis ralentit à l’approche de la voi-
ture grise. Quand il parvient à sa hauteur, il surprend 
un couple enlacé, qui s’embrasse avec fougue. Dès 
que Georges atteint l’extrémité de la rue, il appelle le 
sergent-détective sur son walkie-talkie.

— Des frencheux, chef. Smac, smic, smoc...

Abélard grimace.

— Bizarre, à cette heure-ci. Il me semble qu’ils sont 
là depuis longtemps. Ils essaient de battre un record 
ou quoi ? 
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